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Des Molosses
hibement en Suisse

Dans la vallee du Rhone en Valais, vit une petite population de
Molosses de Cestoni, une des plus grandes chauves-souris d'Europe. Ce

sont les representants les plus nordiques de cette espece d'origine meridionale
qui frequente l'Afrique du Nord, le Proche-Orient et meme la Chine.

En cette soiree de janvier, la nuit vient ä peine de
tomber lorsque la course-poursuite s'engage dans

les environs de Sion en Valais. La voiture roule ä vive
allure dans la vallee du Rhone, en direction du Bas-Valais.
Dans le vehicule, Raphael Arlettaz, un specialiste des
chauves-souris de l'Institut de Zoologie et d'ecologie
animale (Universite de Lausanne), est tendu ä l'idee de

perdre le contact avec «son» Molosse.
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Le Molosse de Cestoni est un cas unique chez les mammiferes: en cours d'hibernation,
il se reveille regulierement pour aller chasser les papillons de nuit.

II s'agit plus exactement d'un Molosse de Cestoni,
une des plus grandes chauves-souris d'Europe. Son en-
vergure peut atteindre 42 centimetres et son poids oscille
entre 28 et 54 grammes. Les Molosses sont cependant
tres rares en Suisse puisque leur population est estimee ä

quelques centaines d'individus repartis dans le fond des
vallees du Tessin et du Valais. Tadarida teniotis, tel est le
nom scientifique du Molosse de Cestoni, est strictement

protege, tout comme les 24 autres
especes de chauves-souris recen-
sees par ailleurs dans le pays.

En observant des Molosses de
Cestoni hibernant en Valais, le
chercheur a decouvert que les
Alpes suisses constituent la region
la plus septentrionale oü se sont
etablis des representants de cette
espece. C'est meme 1'extension la
plus au Nord connue pour l'en-
semble des Molossides, une grande
famille de chauves-souris dont
l'origine est tropicale.

Le Molosse pris en chasse cette
nuit-lä porte ä son cou un collier
equipe d'un micro-emetteur qui
pese ä peine deux grammes, et dont
la portee est limitee ä deux
kilometres environ. Dans la voiture, le
zoologue ecoute avec la plus grande

attention le signal retransmis par
un recepteur cale sur la frequence
du micro-emetteur. Pour localiser
la chauve-souris, il n'a qu'une
indication: l'intensite du signal re?u.
Signal puissant: le Molosse est tout
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Le Molosse de Cestoni se reconnait ä sa queue bien detachee.

proche; signal faible: l'animal s'eloigne dans la nuit. Pour
maintenir le contact avec la chauve-souris, il lui faut reagir
vite en modifiant la vitesse du vehicule ou en changeant
de direction. «Les poursuites nocturnes m'ont emmene
dans la vallee du Rhone jusqu'ä Martigny, et meme
jusqu'au val d'Illiez», raconte le scientifique. «Le contact

a ete perdu maintes fois. Mais le plus souvent, il m'a
ete possible de le retablir, en quadrillant autour de la zone
ou l'animal avait echappe ä mon contröle.»

Un Molosse capture et equipe d'un micro-emetteur
non loin de Sion a change de gite au cours d'une nuit: il
s'est deplace jusqu'en territoire vaudois pour s'installer
pres de Bex. De lä, selon les nuits, il s'est envole soit en
remontant la vallee du Rhone, soit en la descendant pres-
que jusqu'au bord du lac Leman. Deux autres individus,
egalement equipes d'un emetteur, ont echappe au
scientifique alors qu'ils volaient en direction des Alpes
franfaises...

Reveilles par la faim
Ces poursuites ont montre que les Molosses de Cestoni

peuvent voler ä 70 kilometres-heure en vitesse de pointe,
et qu'ils parcourent aisement cent kilometres au cours
d'une meme nuit. Frequemment, le chercheur a pu aper-
cevoir l'un ou 1'autre des Molosses en vol, notamment
lorsqu'ils tournoyaient dans la lumiere des projecteurs
d'installations sportives. Raphael Arlettaz a alors observe

que les Molosses chassent - au coeur de 1'hiver - des

papillons de nuit attires par la lumiere.

- «Ce fut une decouverte des plus surprenantes», relate
le professeur Peter Vogel, responsable de cette recherche.
«Chez les animaux dejä bien etudies comme la marmotte
ou le muscardin, un petit rongeur qui abonde dans nos
campagnes, 1'hibernation est une suite de longues perio-
des de lethargie entrecoupees de reveils. Aussi paradoxal
que cela puisse paraitre, ces reveils periodiques servent
ä dormir! Ce vrai sommeil permet en effet ä l'animal de

restaurer son organisme avant de replonger dans une pro-
fonde lethargie. Or, jusqu'ici, le fait de sortir reguliere-
ment de lethargie pour se nourrir, comme le font les
Molosses, n'avait jamais ete observe chez aucun animal
hibernant. Aussi, nous avons cherche ä comprendre les
raisons de ce comportement exceptionnel.»

Toutes les cinq ä dix nuits, les Molosses de Cestoni
se reveillent et partent en chasse, et cela meme lorsque la
temperature nocturne est proche de 0°C. Les sorties sont
toutefois plus frequentes par temps moins froid car les

papillons de nuits, principales proies des Molosses, sont
alors beaucoup plus nombreux ä voleter. A 1'instar des

autres chauve-souris, les Molosses se deplacent et chassent

dans le noir grace ä leur sonar, un Systeme equivalent

au radar mais qui fonctionne avec des impulsions
sonores. Cependant, contrairement aux autres chauves-
souris, leur Systeme d'echolocation n'emet pas des ultra-
sons, mais des ondes sonores - lesquelles sont parfaite-
ment audibles pour une oreille humaine.

A 25 metres au-dessus du sol, un grimpeur experiments
installe un filet pour capturer un Molosse ä la sortie de son gTte.
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Releve - heure apres heure - de la temperature corporelle d'un Molosse de Cestoni entre le 4 janvier et le 3 fevrier
1996. La chauve-souris s'est reveillee six fois, et ä quatre reprises eile est sortie pour une partie de chasse nocturne.

24 heures

25°C

20°C

- «L'avantage est indeniable», explique Raphael Arlettaz
qui a etudie ces ondes. «Car de nombreux papillons pos-
sedent des tympans, sortes de recepteurs sensibles aux
ultrasons. A la moindre alerte, les insectes replient leurs
ailes et se laissent tomber en feuille-morte. Cette
manoeuvre d'evasion est si rapide que leur capture devient
hasardeuse et la chauve-souris abandonne la partie. Les
Molosses, en revanche, dejouent sans peine la parade
des papillons grace ä leur Systeme d'echolocation qui
utilise de plus basses frequences...»

Regulation thermique singuliere
Les chercheurs ont aussi enregistre, entre la mi-

decembre et le debut du mois d'avril, revolution de la

temperature corporelle de trois Molosses. Grace ä un
thermosenseur integre dans le collier, ils ont observe que
cette temperature se situe vers 10°C durant les phases de

lethargie, soit largement plus haut que chez les autres
chauves-souris communes en Suisse. Ce besoin de cha-
leur explique pourquoi cette espece d'origine meridio-
nale cherche son gite en basse altitude, dans les parois
rocheuses exposees au Sud. La, les Molosses se protegent
du froid en s'enfongant profondement dans des failles
oü, d'apres les mesures des chercheurs, la temperature
est relativement stable et descend rarement au-dessous
de 7,5°C.

Catherine Ruchet, un autre membre de l'equipe de
recherche, a etudie en laboratoire comment le Molosse
de Cestoni reagit aux grands froids. Elle a reconstitue
dans une enceinte climatisee des conditions hivernales
dont eile a pu varier et contröler ä volonte la froideur. En
parallele, eile a releve la temperature corporelle et la con-
sommation en oxygene des animaux hibernants.

«Pour le Molosse, nous avons observe que tout va
bien jusqu'ä 7,5°C», explique la biologiste. «Mais, des

que la temperature ambiante descend au-dessous de cette
limite, son metabolisme s'emballe et sa temperature
corporelle augmente plus rapidement que chez les autres
especes de chauves-souris.»

Par exemple, si la temperature ambiante s'abaisse vers
0°C, la temperature corporelle d'un Molosse remonte ä

pres de 20°C! Dans ce cas, l'energie consommee par le
petit mammifere est 40 fois superieure ä celle qu'il
depense lorsque son metabolisme est minimal.

Ainsi, lorsque le gite d'un Molosse reste ä une temperature

basse durant plusieurs jours, les pertes en
ressources energetiques s'elevent rapidement. Pour
equilibrer son budget energetique, l'animal doit alors

compenser ces pertes par des apports alimentaires
periodiques.

Ce Molosse est equipe d'un collier qui permet d'enregistrer
sa temperature corporelle et de suivre ses deplacements.

En Valais, contrairement au Nord des Alpes, les
Molosses parviennent ä s'alimenter au coeur de l'hiver,
car le climat privilegie favorise l'activite des papillons
de nuit - dont certains volent dejä ä 0°C. Toutefois, leur
implantation reste assez precaire: les chercheurs estiment

que si une periode de froid intense devait se prolonger
durant plusieurs semaines d'affilee, les Molosses ne
survivraient pas.
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